Religion, cours de 6e professionnelles
L’évaluation : explication du fonctionnement


L’évaluation traditionnelle ne convient pas au cours de religion, car vous n’allez pas apprendre de la matière par cœur, vous allez apprendre à réfléchir et à vous poser des questions. Voici donc comment se passera l’évaluation : 

Le travail journalier 

Tout au long de l’année, nous travaillerons par groupes. A la fin de chaque cours, le travail du jour sera remis. Ce sont ces travaux qui compteront comme travail journalier.
A Noël et à la fin de l’année 

L’examen sera la présentation orale d’un portfolio écrit, partiellement préparé en classe. Ce portfolio vous permettra de faire la synthèse de tout ce qui a été vu, de compléter par des documents, de donner votre avis sur le cours. Construisez votre portfolio au fur et à mesure des cours : de cette manière, il sera aussi le reflet de votre travail de l’année. 

Un portfolio se construit dès aujourd’hui, voilà pourquoi je vous en donne dès à présent les questions.

Par écrit 

1. Ce que j’ai appris  /30

· Relevez dans tout le cours cinq choses que vous avez apprises. Détaillez-les en quelques lignes. (en tout : environ une page). 

· Pondération : les cinq choses apprises : /15


           le détail : /15

2. Ce que j’ai préféré  /35

· Relevez dans tout le cours trois travaux que vous avez préférés (placez-les dans votre portfolio). Pour chaque travail, expliquez pourquoi (une demi page en tout environ). 

· Pour un des trois travaux, approfondissez personnellement le sujet : trouvez trois documents concernant le travail. Pour chaque document, expliquez en quelques lignes de quoi il s’agit, et donnez votre avis.

· Pondération : le commentaire sur les trois travaux préférés : /10,  l’approfondissement personnel : les trois documents   /10 et la présentation   /15

3. Lien avec ma vie future /15

· Relevez dans le cours deux points qui vous ont interpellé pour votre vie future (joignez les feuilles au portfolio). Expliquez en une demi page la raison de votre choix.
A l’oral

L’oral compte pour 20%. 
A l’oral vous devez 

1) Défendre vos points, défendre votre travail de l’année.

2) Présenter brièvement votre portfolio.
Suivi du portfolio

· La semaine avant la toussaint : correction de l’état d’avancement du portfolio

· Deux semaines avant Noël : nouvelle séance de suivi

· La semaine avant les examens : remise du portfolio écrit

· Pendant la session : première présentation orale du portfolio.

· La semaine avant Pâques : suivi du portfolio

· Deux semaines avant les examens de fin d’année : nouvelle séance de suivi

· La semaine avant les examens : remise du portfolio écrit

· Pendant la session de juin : seconde présentation orale du portfolio.
Les dates exactes seront communiquées ultérieurement.
Partie 1 : approche mythologique 

Introduction : Qu’est-ce qu’un mythe ?

Travail n° 1 : Définir le mythe   /10 (compétence : comprendre)
Travail à effectuer par deux sur feuille séparée.

Vos idées sur les mythes 

1) Pour vous, qu’est-ce qu’un mythe ?

2) A votre avis, existe-t-il des mythes contemporains ? Pourquoi ?

3) Qu’apportent les mythes ? En quoi est-ce qu’ils sont utiles à l’humanité ?
Comparaison de 3 mythes 

La Genèse

Au commencement, Dieu créa les cieux et la terre. La terre était informe et vide: il y avait des ténèbres à la surface de l'abîme, et l'esprit de Dieu se mouvait au-dessus des eaux. Dieu dit: Que la lumière soit! Et la lumière fut. Dieu vit que la lumière était bonne; et Dieu sépara la lumière d'avec les ténèbres. Dieu appela la lumière jour, et il appela les ténèbres nuit. Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le premier jour. Dieu dit: Qu'il y ait une étendue entre les eaux, et qu'elle sépare les eaux d'avec les eaux. Et Dieu fit l'étendue, et il sépara les eaux qui sont au-dessous de l'étendue d'avec les eaux qui sont au-dessus de l'étendue. Et cela fut ainsi.Dieu appela l'étendue ciel. Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le second jour. Dieu dit: Que les eaux qui sont au-dessous du ciel se rassemblent en un seul lieu, et que le sec paraisse. Et cela fut ainsi. Dieu appela le sec terre, et il appela l'amas des eaux mers. Dieu vit que cela était bon. Puis Dieu dit: Que la terre produise de la verdure, de l'herbe portant de la semence, des arbres fruitiers donnant du fruit selon leur espèce et ayant en eux leur semence sur la terre. Et cela fut ainsi.La terre produisit de la verdure, de l'herbe portant de la semence selon son espèce, et des arbres donnant du fruit et ayant en eux leur semence selon leur espèce. Dieu vit que cela était bon. Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le troisième jour. Dieu dit: Qu'il y ait des luminaires dans l'étendue du ciel, pour séparer le jour d'avec la nuit; que ce soient des signes pour marquer les époques, les jours et les années; et qu'ils servent de luminaires dans l'étendue du ciel, pour éclairer la terre. Et cela fut ainsi. Dieu fit les deux grands luminaires, le plus grand luminaire pour présider au jour, et le plus petit luminaire pour présider à la nuit; il fit aussi les étoiles. Dieu les plaça dans l'étendue du ciel, pour éclairer la terre, pour présider au jour et à la nuit, et pour séparer la lumière d'avec les ténèbres. Dieu vit que cela était bon. Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le quatrième jour. Dieu dit: Que les eaux produisent en abondance des animaux vivants, et que des oiseaux volent sur la terre vers l'étendue du ciel. Dieu créa les grands poissons et tous les animaux vivants qui se meuvent, et que les eaux produisirent en abondance selon leur espèce; il créa aussi tout oiseau ailé selon son espèce. Dieu vit que cela était bon. Dieu les bénit, en disant: Soyez féconds, multipliez, et remplissez les eaux des mers; et que les oiseaux multiplient sur la terre. Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le cinquième jour. Dieu dit: Que la terre produise des animaux vivants selon leur espèce, du bétail, des reptiles et des animaux terrestres, selon leur espèce. Et cela fut ainsi. Dieu fit les animaux de la terre selon leur espèce, le bétail selon son espèce, et tous les reptiles de la terre selon leur espèce. Dieu vit que cela était bon. Puis Dieu dit: Faisons l'homme à notre image, selon notre ressemblance, et qu'il domine sur les poissons de la mer, sur les oiseaux du ciel, sur le bétail, sur toute la terre, et sur tous les reptiles qui rampent sur la terre. Dieu créa l'homme à son image, il le créa à l'image de Dieu, il créa l'homme et la femme. Dieu les bénit, et Dieu leur dit: Soyez féconds, multipliez, remplissez la terre, et l'assujettissez; et dominez sur les poissons de la mer, sur les oiseaux du ciel, et sur tout animal qui se meut sur la terre.Et Dieu dit: Voici, je vous donne toute herbe portant de la semence et qui est à la surface de toute la terre, et tout arbre ayant en lui du fruit d'arbre et portant de la semence: ce sera votre nourriture. Et à tout animal de la terre, à tout oiseau du ciel, et à tout ce qui se meut sur la terre, ayant en soi un souffle de vie, je donne toute herbe verte pour nourriture. Et cela fut ainsi. Dieu vit tout ce qu'il avait fait et voici, cela était très bon. Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le sixième jour.

Cosmogonie du monde de Narnia

Le lion allait et venait sur cette terre aride en pousuivant un nouveau chant, plus doux et plus rythmé que celui qui avait permis de convoquer le soleil et les étoiles. À mesure qu'il se déplaçait au rythme de cette mélodie délicate et flottante, la vallée se recouvrait d'une herbe verdoyante qui jaillissait sous ses pas comme l'eau vive et s'étendait sur les flancs des coteaux comme une onde. L'herbe grimpait ensuite au pied des montagnes, couvrant ce nouveau monde d'un manteau de douceur de plus en plus étendu.

Une brise légère se mit à faire ondoyer l'herbe et d'autres éléments apparurent. Une bruyère sombre vint tapisser les versants les plus élevés. Des taches d'un vert plus fort et plus vif surgirent dans la vallée. Digory ignorait ce que c'était jusqu'au moment où l'une d'elles apparut suffisamment près de lui. C'était une petite chose piquante dont jaillissaient des douzaines de bras de couleur verte, poussant d'un centimètre environ toutes les secondes. Très vite Digory fut cerné de dizaines de ces pousses, et quand elles eurent atteint à peu près sa taille il comprit enfin ce que c'était. « Des arbres ! » s'exclama-t-il.
Le mythe égyptien de l’œuf cosmique
Dans cette cosmogonie, Thot, le démiurge, déposa sur la butte primordiale récemment jaillie du Noun (probable métaphore du Nil en crue d'où n'émerge que les buttes) un étrange œuf. Il fut couvé par les huit entités élémentaires, quatre dieux mâles aux têtes de serpent et leur contrepartie féminine aux têtes de grenouille. Appelée l'ogdoade d'Hermopolis, elle est composée de Noun et Nounet, l'élément liquide, Heh et Hehet, l'infini, Kekou et Keket, les ténèbres et Amon et Amonet, l'élément mystérieux (ou « caché »). L'œuf finit par éclore et naquit le soleil, s'élevant alors vers les cieux. Cette cosmogonie fut apportée par la ville d'Hermopolis, Khemnou en égyptien (signifiant d'ailleurs la cité des huit, tel l'Ogdoade) mais sans pour autant apparaître homogène au sein même de ce courant théologique puisque différentes versions existent, celle-ci n'est que la principale.

NB : En Egypte, il y a quatre ou cinq versions différentes du récit de la création du monde. Celle-ci vient de la ville d’Hermopolis. Dans les autres villes égyptiennes, d’autres histoires étaient racontées.

Questions

1) Ces textes expliquent-ils une vision scientifique de la création du monde ? Le lecteur contemporain doit-il croire aux mythes ?

2) Nous voyons qu’en Egypte, les cosmogonies (mythes de création du monde) sont très nombreuses. A votre avis, les anciens croyaient-ils aux mythes ? 

3) Citez un point commun entre ces trois textes

4) Relevez dans les textes 3 expressions imagées. Recopiez-les
5) Ces textes parlent-ils plutôt à la raison ou plutôt à l’imagination ?
Existe-t-il des mythes contemporains ? 

Texte de Mircea Eliade 

Les figures fantastiques et leurs variations naissent de l'attention que portent leurs créateurs aux préoccupations humaines passées et actuelles. Elles sont l'occasion de mettre en avant nos croyances et nos peurs, nos tabous et nos mythes. Le fantastique, plus que tout autre genre, permet par sa présentation fictionnelle d'aller très loin dans les représentations. La prolifération du genre fantastique aujourd'hui témoigne d'un besoin de divulguer des vérités tout en les voilant dans une irréalité apparente. Aujourd'hui, les récits mettent en scène nos mythes éternels, l'Amour et la Mort, le Bien et le Mal. Mais surtout, ces récits font le point sur nos questions primordiales, celles qu'on n'ose pas toujours débattre publiquement. Ce qui touche notre intimité, notre être véritable. Brisant les tabous, le fantastique pose des questions, dévoile une partie des réponses. 

Nous venons de voir un peu plus haut dans cet article que ce sont les médias qui façonnent aujourd'hui nos mythes. L'Amour ou la Mort, Eros et Thanatos, parcourent aussi bien nos faits divers que la publicité (friande de stéréotypes et de mythes!). La bande dessinée n'est pas en reste, ses héros sont bien souvent symboles du Bien ou du Mal et on peut facilement y retrouver des ressemblances frappantes avec les épopées mythiques autrefois récitées… Et que dire encore du cinéma fantastique qui, avec son déploiement d'effets spéciaux nous enveloppe d'un imaginaire quasiment "divin" et nous positionne, nous, spectateurs comme des enfants ébahis devant le merveilleux…Autant d'histoires répétées, autant de sentiments, de frayeurs, enfouis en nous qui se dévoilent à nos yeux, autant de mythes revécus par nous à chaque lecture, à chaque regard ou vision… 

Dans le développement médiatique que connaît notre époque, le fantastique montre un nouveau visage. Avec un support de plus en plus visuel, il entre dans nos mœurs et quelque part contribue à accepter les différences en démontrant souvent que nous pouvons être les monstres et que ceux que nous jugeons comme des monstres souffrent et ne sont pas si différents de nous. Intégrées dans notre imaginaire collectif, les figures fantastiques deviennent des références non négligeables, elles sont considérées alors comme figures représentatives d'une mythologie que nous avons qualifiée de moderne. 

Questions

1) Pourquoi l’auteur considère-t-il que le fantastique est une mythologie moderne ?

2) Etes-vous d’accord avec le texte ? Pourquoi ? Donnez deux arguments.
Conclusion commune

Un mythe, c’est : 

Une cosmogonie, c’est : 

On peut définir la littérature fantastique comme : 
Chapitre 1 : Le bonheur, dès maintenant et pour toujours
Devoir n° 1 : pour le cours suivant, amenez une image qui pour vous représente le bonheur. Cette image sera indispensable lors du travail n° 2
Ce qui vous rend heureux  
Travail n° 2, /10 (compétence : poser une question d’existence). Travail à réaliser par 2 sur feuille séparée.

Petits bonheurs

« Il y avait déjà bien des années que, de Combray, tout ce qui n'était pas le théâtre et le drame de mon coucher, n'existait plus pour moi, quand un jour d'hiver, comme je rentrais à la maison, ma mère, voyant que j'avais froid, me proposa de me faire prendre, contre mon habitude, un peu de thé. Je refusai d'abord et, je ne sais pourquoi, me ravisai. Elle envoya chercher un de ces gâteaux courts et dodus appelés Petites Madeleines qui semblent avoir été moulés dans la valve rainurée d'une coquille de Saint-Jacques. Et bientôt, machinalement, accablé par la morne journée et la perspective d'un triste lendemain, je portai à mes lèvres une cuillerée du thé où j'avais laissé s'amollir un morceau de madeleine. Mais à l'instant même où la gorgée mêlée des miettes du gâteau toucha mon palais, je tressaillis, attentif à ce qui se passait d'extraordinaire en moi. Un plaisir délicieux m'avait envahi, isolé, sans la notion de sa cause. Il m'avait aussitôt rendu les vicissitudes de la vie indifférentes, ses désastres inoffensifs, sa brièveté illusoire, de la même façon qu'opère l'amour, en me remplissant d'une essence précieuse : ou plutôt cette essence n'était pas en moi, elle était moi. J'avais cessé de me sentir médiocre, contingent, mortel. D'où avait pu me venir cette puissante joie ? Je sentais qu'elle était liée au goût du thé et du gâteau, mais qu'elle le dépassait infiniment, ne devait pas être de même nature. D'où venait-elle ? Que signifiait-elle ? Où l'appréhender ? Je bois une seconde gorgée où je ne trouve rien de plus que dans la première, une troisième qui m'apporte un peu moins que la seconde. »

Proust, du côté de chez Swann

1) Vous est-il déjà arrivé une expérience semblable ? 

2) Quelles sont les petites choses qui vous rendent heureux ? 

Grands bonheurs

1) Quels sont pour vous les plus grands bonheurs de l’existence ?

2) Ecrivez votre recette du bonheur

3) Sur votre feuille de réponse, collez l’image que vous avez apportée. Pourquoi cette image représente le bonheur pour vous ? Donnez trois raisons.
Le bonheur dès maintenant et pour toujours

1) Qu’est-ce que le bonheur pour vous ? Donnez des arguments et des exemples.

2) Etre heureux, est-ce un droit ?
Le bonheur commun et le bonheur de chaque individu 
Travail n° 3, /10. Compétence : comprendre. Travail à réaliser par groupes, sur feuilles séparées.

Les Shichi Fukujin

	Les Shichi Fukujin sont les sept kami du bonheur, souvent représentés sur le Takara-Bune, le "navire des trésors". On dit qu'il navigue dans le port à la veille de la Nouvelle Année. Les trésors transportés par le bateau sont: la Bourse Inépuisable, le Chapeau Invisible, le Manteau de la Chance, le Maillet de Richesse, le Rat Poursuivant le fantôme, le Sac Plein de Riz et la Clef Magique. Des reproductions de ce bateau sont placées sous les oreillers des enfants, pour qu'ils fassent de beaux rêves.

	BENTEN ou BENZAITEN
C'est la seule femme parmi les sept kami du bonheur. Elle est associée à la mer et aux îles. Nombre de ses lieux saints sont placés sur la côte ou les îles. Elle est souvent accompagnée par un serpent de mer ou un dragon. Son domaine est l'art, le monde féminin et l'amour. Son instrument préféré est le biwa (instrument à corde ressemblant à une mandoline). Benten ou Benzaiten est associée au lac Biwa. 

BISHAMON 

Il est consacré à la protection de richesse. Il a une origine Bouddhiste et il est le frère de Kishijoten qui est généralement représentée en tenant une gemme sacrée dans sa main gauche . Bishamon est représenté en armure avec une lance dans sa main droite et un petit temple ou pagode dans sa main gauche. Il est parfois connu comme le Gardien du Nord.

DAIKOKU
Kami du bonheur et aussi protecteur des fermiers. Généralement dépeint avec une balle de riz, l'estomac saillant et une expression de gaieté sur le visage. 

Parfois les rats mangent du riz près de lui, car Daikoku a une telle richesse qu'il ne se soucie pas du tout des rats. Il porte le maillet de la chance qui peut accorder des voeux aux mortels. Son trésor est placé dans un sac sur son dos . 

EBISU
Son domaine est le bon travail honnête. Ebisu est le protecteur des pêcheurs et des marchands. Il est dépeint avec une canne à pêche ou un tai (la brème de mer) à la main. 

FUKUROKUJU
Fukurokuju a une tête longue et étroite, avec un corps court. Sa tête est souvent représentée comme plus longue que ses jambes. Il combine les idées de longévité et de sagesse. Certains disent que c'était un philosophe chinois et un prophète quand il était vivant.

HOTEI
Kami gai et heureux souvent accompagné d'enfants. Reconnaissable à son gros ventre nu, une expression de bonté sur le visage, de grands lobes d'oreille et un grand sac de trésors qu'il porte sur le dos. On pense que le grand ventre d'Hotei symbolise sa grande âme. Hotei incarne la prospérité. 

JUROJIN
Kami de la longévité. On le montre toujours avec une barbe blanche et en compagnie d'une grue, ou d'une tortue. Il porte un shaku avec un rouleau attaché. Le rouleau contient la sagesse du monde. Jurojin goûte le bonheur dans la modération. 


1) Qui sont les sept kami du bonheur ? Quels sont leurs domaines de protection ?

2) Parmi leurs domaines de protection, quels sont ceux qui touchent au bonheur individuel ? Quels sont ceux qui touchent au bonheur collectif ?

3) Dans la plupart des mythologies, le bonheur individuel est considéré comme moins important que le bonheur collectif. Pourquoi, à votre avis ? 

4) De nos jours, est-ce toujours le cas ? Pourquoi ?
L’histoire d’Antigone 

Antigone est la fille d’Œdipe et de Jocaste. Elle a deux frères jumeaux, Eteocle et Polynice, et une sœur, Ismène. Or, Eteocle et Polynice, frères jumeaux, avaient tous les deux le droit de régner sur Thèbes. Ils se livrèrent, malgré les efforts d’Antigone et d’Ismène pour les réconcilier, une guerre sans merci. Alors qu’Eteocle régnait à Thèbes, Polynice arriva avec une armée, assiégea la ville, causant de nombreuses destructions. Les deux frères se battirent en duel et s’entretuèrent. Or, le roi qui succéda aux frères ennemis, Créon, l’oncle d’Antigone, décréta que Polynice, puisqu’il avait assiégé la ville, n’aurait pas droit à une sépulture, ce qui dans la religion grecque signifie que son âme va errer sans trouver de repos. Antigone, bravant cet ordre, déposa une poignée de terre sur le corps de Polynice et offrit sa chevelure, comme il se doit. Elle fut condamnée à être enterrée vivante. Ismène approuvait le geste d’Antigone, mais étant heureuse avec mari et enfant, avait décidé de ne rien faire.
1) Pourquoi Antigone fait-elle passer le bonheur de son frère avant le sien ?

2) Peut-on faire le reproche à Ismène de n’avoir rien fait ?

3) A quoi obéit Antigone quand elle fait cela ? Qu’est-ce que le mythe voudrait nous faire faire ? 
Le mécanisme du bouc-émissaire : les rites d’expiation
Quand le bonheur collectif est menacé, souvent le groupe cherche quelqu’un dont « c’est la faute » : cette personne est donc chassée ou tuée, ou doit expier, c'est-à-dire réparer la faute.
	Rite du bouc émissaire : Deux livres dans la Bible (les Nombres et le Lévitique) expliquent comment les juifs doivent faire les sacrifices d’animaux. L’un de ces sacrifices est celui du bouc émissaire : lorsque le peuple se sent coupable d’un péché ou subit une catastrophe, le prêtre prend un bouc, le charge de tous les péchés du peuple, le promène dans la foule qui va cracher dessus et lui jeter des pierres. Le bouc sera ensuite sacrifié, puis brûlé : on ne mangera pas sa viande.

	

	Rite du pharmakos : A Athènes, un homme était nourri aux frais de la cité : c’était le pharmakos : il était en fait le coupable désigné pour toute catastrophe naturelle ou guerre perdue. Quand cela arrivait, on le chassait de la ville à coup de pierres.

	

	Mythe des enfants de Médée et expiation par les Corinthiens : Jason en rentrant s’une longue expédition était revenu en Grèce avec sa femme, Médée. Ils devinrent roi et reine de Corinthe, mais quand Jason mourut, les Corinthiens ne voulurent plus d’une étrangère pour reine et la chassèrent. Médée s’enfuit donc et déposa ses enfants sur l’autel de la déesse Héra pour les protéger (quand on met une personne sur l’autel d’un dieu, il est interdit d’y toucher). Or, les Corinthiennes dans leur fureur tuèrent quand même les enfants de Médée. Héra envoya un fléau, et pour arrêter cela, Héra demanda que chaque année, sept garçons et sept filles soient envoyés dans son sanctuaire. Ils y passaient un an, habillés en vêtement de deuil, puis retournaient vivre à Corinthe : ils « remplaçaient » les enfants de Médée.


Questions

a) A votre avis, quel est l’intérêt du rite du bouc émissaire ?

b) Pourquoi, à votre avis, ces rites étaient-ils important pour l’équilibre de la société ?

c) Qu’est-ce qui est privilégié ici ? Le bonheur individuel ou le bonheur collectif ? Pourquoi ?

d) Quand quelqu’un est rejeté d’un groupe, on dit souvent qu’il est le bouc-émissaire du groupe. Quels sont les points communs entre ces histoires et le mécanisme de rejet ?
L’explication des Béatitudes 
Travail n° 4, /10, compétence : comprendre, travail à réaliser par groupes sur feuilles séparées.

Le texte (Mt 4, 23 – 5, 12)

	Parcourant toute la Galilée, Jésus enseignait dans leurs synagogues, proclamait la Bonne Nouvelle du Règne et guérissait toute maladie et toute infirmité parmi le peuple.  Sa renommée gagna toute la Syrie, et on lui amena tous ceux qui souffraient, en proie à toutes sortes de maladies et de tourments : démoniaques, lunatiques, paralysés ; il les guérit. 
Et de grandes foules le suivirent, venues de la Galilée et de la Décapole, de Jérusalem et de la Judée, et d'au-delà du Jourdain.
A la vue des foules, Jésus monta dans la montagne. Il s'assit, et ses disciples s'approchèrent de lui. Et, prenant la parole, il les enseignait :
'' Heureux les pauvres de cœur : le Royaume des cieux est à eux.
Heureux les doux : ils auront la terre en partage.
Heureux ceux qui pleurent : ils seront consolés.
Heureux ceux qui ont faim et soif de la justice : ils seront rassasiés.
Heureux les miséricordieux : il leur sera fait miséricorde.
Heureux les cœurs purs : ils verront Dieu.
Heureux ceux qui font œuvre de paix: ils seront appelés fils de Dieu.
Heureux ceux qui sont persécutés pour la justice : le Royaume des cieux est à eux.
Heureux êtes-vous lorsque l'on vous insulte, que l'on vous persécute et que l'on dit faussement contre vous toute sorte de mal à cause de moi.
Soyez dans la joie et l'allégresse, car votre récompense est grande dans les cieux; c'est ainsi en effet qu'on a persécuté les prophètes qui vous ont précédés.''


Questions

1) Quel est le paradoxe des Béatitudes ?

2) Le bonheur promis par les Béatitudes est-il un bonheur lié au bien-être personnel ? Au bien-être collectif ?

3) Quel type de bonheur est promis par les Béatitudes ? Est-ce la même chose que le bonheur promis par les Shichi Fukujin ? Qu’est-ce qui est différent ?
Correction commune en classe

Un paradoxe, c’est : 

Le paradoxe des Béatitudes, c’est : 

La particularité du bonheur promis par les Béatitudes, c’est : 

La notion de paradis 
Le film « Au-delà de nos rêves » 

Projection du film en classe.

Travail sur le film
Travail 5 : /10, compétence : synthèse. Travail à effectuer par groupes, sur feuilles séparées.
1) Quelle est la vision du paradis proposée par le film ? Décrivez en quelques phrases.

2) Selon le film, qu’est-ce qui rend heureux ? Qu’est-ce qui rend malheureux ?

3) Pourquoi le suicide de la femme l’empêchait-elle d’aller au paradis ? Comment s’y est-il pris pour aller la chercher ?

Débat en classe
Mythes de paradis 

Travail n° 6,  /10, compétence : comprendre. Travail à effectuer par deux sur feuilles séparées.
Le mythe de Pandore

	Pandore fut créée sur l’ordre de Zeus, qui voulait se venger des hommes, qui avaient reçu du titan Prométhée le feu des dieux. Elle fut façonnée par Hephaïstos, Athéna lui donna la vie et l’habilla, Aphrodite lui donna la beauté et Hermès lui apprit le mensonge. Zeus offrit la main de Pandore à Epiméthée, le frère de Prométhée. Ils eurent une fille, Pyrrha. Zeus lui remit une jarre qui contenait tous les maux de l’humanité, en lui conseillant de ne jamais l’ouvrir. Malgré la promesse faite à Prométhée de refuser les présents devant de Zeus, Pandore accepta. Cédant à la curiosité, elle ouvrit la jarre : elle libéra ainsi les fléaux, maladies et malheurs qu’elle contenait. Elle referma la jarre trop tard pour les retenir, et seule l’Espérance, plus lente à réagir, y resta enfermée.
Critique du mythe (Wikipedia)

On peut s'interroger sur le sens de cette légende. Pourquoi une jarre contenant tous les maux de l'humanité aurait aussi contenu l'Espérance ? C'est l'Iliade qui, aux vers 527 et suivants, utilise ce terme : dans la maison de Zeus, il y avait deux jarres, l'une enfermant les biens, l'autre les maux. La Théogonie d'Hésiode ne l'évoque pas, elle se contente d'énoncer que sans femme, la vie de l'homme n'est pas vivable, et avec une femme, guère plus. Hésiode décrit ainsi Pandore comme un « si beau mal » (καλον κακον / kalon kakon).

La raison de la présence de l'Espérance avec les maux est à chercher dans une meilleure traduction du texte grec. Le terme exact est ελπίς / elpís, qui se définit comme l'attente de quelque chose ; on l'a traduit par espoir, sûrement à tort. Une meilleure traduction aurait été l'anticipation, voire la crainte irraisonnée ; ainsi les Elpides sont les divinités des craintes. Grâce à la fermeture opportune de la jarre par Pandore, les hommes ne souffriront que des maux, pas de l'attente de ces maux, qui est le pire probablement de tous. Ils ne vivront pas dans la crainte perpétuelle des maux à venir, donc leur vie sera vivable. Prométhée se félicite ainsi d'avoir délivré les hommes de l'obsession de la mort.

Un autre symbole est à rechercher dans ce passage. La jarre (en grec pithos) n'est pas une vulgaire amphore : c'est un très gros vase, qui sert à stocker le grain. C'est la femme qui l'ouvre et se sert, pour nourrir la famille. Mais le travail de l'homme est nécessaire pour le remplir : les maux divers sont donc une contrepartie du contenu de la jarre. Et l'un de ces maux est la femme qui mange le grain sans travailler.


1) D’après le récit et la critique, pourquoi la femme est-elle présentée comme un fléau ?

2) L’Espérance est présentée comme un fléau. Il s’agit en fait du mot grec elpis. De quoi s’agit-il exactement ? Pourquoi est-ce la pire des choses ? 

3) Cette idée correspond-elle vraiment à l’Espérance ? 

4) Pourquoi une jarre et pas, comme on dit souvent, une boîte ?
Le mythe de l’Age d’or

	Quand les Dieux et les hommes mortels furent nés en même temps, d'abord les Immortels qui ont des demeures Olympiennes firent l'Age d'or des hommes qui parlent. Sous l'empire de Kronos qui commandait dans l'Ouranos, ils vivaient comme des Dieux, doués d'un esprit tranquille. Ils ne connaissaient ni le travail, ni la douleur, ni la cruelle vieillesse; ils gardaient toujours la vigueur de leurs pieds et de leurs mains, et ils se charmaient par les festins, loin de tous les maux, et ils mouraient comme on s'endort. Ils possédaient tous les biens; la terre fertile produisait d'elle-même et en abondance; et, dans une tranquillité profonde, ils partageaient ces richesses avec la foule des autres hommes irréprochables. Mais, après que la terre eut caché cette génération, ils devinrent Dieux, par la volonté de Zeus, ces hommes excellents et gardiens des mortels. Vêtus d'air, ils vont par la terre, observant les actions bonnes et mauvaises, et accordant les richesses, car telle est leur royale récompense. 

	Puis, les habitants des demeures Olympiennes suscitèrent une seconde génération très inférieure, l'Age d'argent, qui n'était semblable à l'Age d'or ni par le corps, ni par l'intelligence. Pendant cent ans l'enfant était nourri par sa mère et croissait dans sa demeure, mais sans nulle intelligence; et, quand il avait atteint l'adolescence et le terme de la puberté, il vivait très peu de temps, accablé de douleurs à cause de sa stupidité. En effet, les hommes ne pouvaient s'abstenir entre eux de l'injurieuse iniquité, et ils ne voulaient point honorer les Dieux, ni sacrifier sur les autels sacrés des Bienheureux, comme il est prescrit aux hommes selon l'usage. Et Zeus Kronide, irrité, les engloutit, parce qu'ils n'honoraient pas les Dieux heureux qui habitent l'Olympos.
Après que la terre eut caché cette génération, ces mortels furent nommés les Heureux souterrains. Ils sont au deuxième rang, mais, cependant, leur mémoire est respectée.

	Et le Père Zeus suscita une troisième race d'hommes parlants, 1'Age d'airain, très-dissemblable à l'Age d'argent. Tels que des frênes, violents et robustes, ces hommes ne se souciaient que des injures et des travaux lamentables d'Arès. Ils ne mangeaient point de blé, mais ils étaient féroces et ils avaient le coeur dur comme l'acier. Leur force était grande, et leurs mains inévitables s'allongeaient de leurs épaules sur leurs membres robustes. Et leurs armes étaient d'airain et leurs demeures d'airain, et ils travaillaient l'airain, car le fer noir n'était pas encore. S'étant domptés entre eux de leurs propres mains, ils descendirent dans la demeure large et glacée d'Aidès, sans honneurs. La noire Thanatos les saisit malgré leurs forces merveilleuses, et ils laissèrent la splendide lumière de Hèlios.

	Après que la terre eut caché cette génération, Zeus Kronide suscita une autre divine race de héros, plus justes et meilleurs, qui sont nommés Demi-Dieux sur toute la terre par la génération présente. Mais la guerre lamentable et la mêlée terrible les détruisit tous, les uns dans la terre Kadmèide, devant Thèba aux sept portes, tandis qu'ils combattaient pour les troupeaux d'Oidipous; et les autres, quand, sur leurs nefs, à travers les grands flots de la mer, étant allés à Troiè, à cause d'Hélénè aux beaux cheveux, l'ombre de la mort les y enveloppa. Et le Père Zeus Kronide leur donna une nourriture et une demeure inconnue aux hommes, aux extrémités de la terre. Et ces héros habitent paisiblement les Iles des Bienheureux, par delà le profond Okéanos. Et là, trois fois par année, la terre féconde leur donne ses fruits mielleux.

	Oh! si je ne vivais pas dans cette cinquième génération des hommes! si, plutôt, j'étais mort auparavant, ou né après! En effet, maintenant, c'est l'Age de fer. Les hommes ne cesseront d'être accablés de travaux et de misères pendant le jour, ni d'être corrompus pendant la nuit, et les Dieux leur prodigueront les amères inquiétudes. Cependant les biens se mêleront aux maux. Mais Zeus détruira aussi cette génération d'hommes, après que leurs cheveux seront devenus blancs. Le père ne sera point semblable au fils, ni le fils au père, ni l'hôte à l'hôte, ni l'ami à l'ami, et le frère ne sera point aimé de son frère comme auparavant. Les vieux parents seront méprisés par leurs enfants impies qui leur adresseront des paroles injurieuses, sans redouter l'oeil des Dieux. Pleins de violence, ils ne rendront point à leurs vieux parents le prix des soins qu'ils ont reçus d'eux. L'un saccagera la ville de l'autre. Il n'y aura nulle pitié, nulle justice, ni bonnes actions; mais on respectera l'homme violent et inique. Ni équité, ni pudeur. Le mauvais outragera le meilleur par des paroles menteuses, et il se parjurera. Le détestable Zèlos, qui se réjouit des maux, poursuivra tous les misérables hommes. Alors, s'envolant de la terre large vers l'Olympos, et délaissant les hommes, Aidôs et Némésis, vêtues de robes blanches, rejoindront la race des Immortels. Et les douleurs resteront aux mortels, et il n'y aura plus de remède à leurs maux. 
Note : Aidôs et Némésis signifient respectivement Pudeur et Justice. Ce sont des divinités.


5) Quelles sont les deux caractéristiques principales de l’âge d’or ?

6) Selon Hésiode, qu’est-ce qui rend heureux ? Qu’est-ce qui rend malheureux ? Présentez votre réponse dans un tableau en deux colonnes.

7) S’agit-il de bonheurs individuels ou collectifs ?

8) Que pense Hésiode de son temps ?

La Genèse (2, 10 – 3, 24)
Un fleuve sortait d'Éden pour arroser le jardin, et de là il se divisait en quatre bras. Le nom du premier est Pischon; c'est celui qui entoure tout le pays de Havila, où se trouve l'or. L'or de ce pays est pur; on y trouve aussi le bdellium et la pierre d'onyx. Le nom du second fleuve est Guihon; c'est celui qui entoure tout le pays de Cusch. Le nom du troisième est Hiddékel; c'est celui qui coule à l'orient de l'Assyrie. Le quatrième fleuve, c'est l'Euphrate. L'Éternel Dieu prit l'homme, et le plaça dans le jardin d'Éden pour le cultiver et pour le garder. L'Éternel Dieu donna cet ordre à l'homme: Tu pourras manger de tous les arbres du jardin; mais tu ne mangeras pas de l'arbre de la connaissance du bien et du mal, car le jour où tu en mangeras, tu mourras. L'Éternel Dieu dit: Il n'est pas bon que l'homme soit seul; je lui ferai une aide semblable à lui. L'Éternel Dieu forma de la terre tous les animaux des champs et tous les oiseaux du ciel, et il les fit venir vers l'homme, pour voir comment il les appellerait, et afin que tout être vivant portât le nom que lui donnerait l'homme. Et l'homme donna des noms à tout le bétail, aux oiseaux du ciel et à tous les animaux des champs; mais, pour l'homme, il ne trouva point d'aide semblable à lui. Alors l'Éternel Dieu fit tomber un profond sommeil sur l'homme, qui s'endormit; il prit une de ses côtes, et referma la chair à sa place. L'Éternel Dieu forma une femme de la côte qu'il avait prise de l'homme, et il l'amena vers l'homme. Et l'homme dit: Voici cette fois celle qui est os de mes os et chair de ma chair! on l'appellera femme, parce qu'elle a été prise de l'homme. C'est pourquoi l'homme quittera son père et sa mère, et s'attachera à sa femme, et ils deviendront une seule chair. L'homme et sa femme étaient tous deux nus, et ils n'en avaient point honte.

Le serpent était le plus rusé de tous les animaux des champs, que l'Éternel Dieu avait faits. Il dit à la femme: Dieu a-t-il réellement dit: Vous ne mangerez pas de tous les arbres du jardin? La femme répondit au serpent: Nous mangeons du fruit des arbres du jardin. Mais quant au fruit de l'arbre qui est au milieu du jardin, Dieu a dit: Vous n'en mangerez point et vous n'y toucherez point, de peur que vous ne mouriez. Alors le serpent dit à la femme: Vous ne mourrez point; mais Dieu sait que, le jour où vous en mangerez, vos yeux s'ouvriront, et que vous serez comme des dieux, connaissant le bien et le mal. La femme vit que l'arbre était bon à manger et agréable à la vue, et qu'il était précieux pour ouvrir l'intelligence; elle prit de son fruit, et en mangea; elle en donna aussi à son mari, qui était auprès d'elle, et il en mangea. Les yeux de l'un et de l'autre s'ouvrirent, ils connurent qu'ils étaient nus, et ayant cousu des feuilles de figuier, ils s'en firent des ceintures. Alors ils entendirent la voix de l'Éternel Dieu, qui parcourait le jardin vers le soir, et l'homme et sa femme se cachèrent loin de la face de l'Éternel Dieu, au milieu des arbres du jardin. Mais l'Éternel Dieu appela l'homme, et lui dit: Où es-tu? Il répondit: J'ai entendu ta voix dans le jardin, et j'ai eu peur, parce que je suis nu, et je me suis caché. Et l'Éternel Dieu dit: Qui t'a appris que tu es nu? Est-ce que tu as mangé de l'arbre dont je t'avais défendu de manger? L'homme répondit: La femme que tu as mise auprès de moi m'a donné de l'arbre, et j'en ai mangé. Et l'Éternel Dieu dit à la femme: Pourquoi as-tu fait cela? La femme répondit: Le serpent m'a séduite, et j'en ai mangé. L'Éternel Dieu dit au serpent: Puisque tu as fait cela, tu seras maudit entre tout le bétail et entre tous les animaux des champs, tu marcheras sur ton ventre, et tu mangeras de la poussière tous les jours de ta vie. Je mettrai inimitié entre toi et la femme, entre ta postérité et sa postérité: celle-ci t'écrasera la tête, et tu lui blesseras le talon. Il dit à la femme: J'augmenterai la souffrance de tes grossesses, tu enfanteras avec douleur, et tes désirs se porteront vers ton mari, mais il dominera sur toi. Il dit à l'homme: Puisque tu as écouté la voix de ta femme, et que tu as mangé de l'arbre au sujet duquel je t'avais donné cet ordre: Tu n'en mangeras point! le sol sera maudit à cause de toi. C'est à force de peine que tu en tireras ta nourriture tous les jours de ta vie, il te produira des épines et des ronces, et tu mangeras de l'herbe des champs. C'est à la sueur de ton visage que tu mangeras du pain, jusqu'à ce que tu retournes dans la terre, d'où tu as été pris; car tu es poussière, et tu retourneras dans la poussière. Adam donna à sa femme le nom d'Eve: car elle a été la mère de tous les vivants. L'Éternel Dieu fit à Adam et à sa femme des habits de peau, et il les en revêtit. L'Éternel Dieu dit: Voici, l'homme est devenu comme l'un de nous, pour la connaissance du bien et du mal. Empêchons-le maintenant d'avancer sa main, de prendre de l'arbre de vie, d'en manger, et de vivre éternellement. Et l'Éternel Dieu le chassa du jardin d'Éden, pour qu'il cultivât la terre, d'où il avait été pris. C'est ainsi qu'il chassa Adam; et il mit à l'orient du jardin d'Éden les chérubins qui agitent une épée flamboyante, pour garder le chemin de l'arbre de vie.
9) Comparez ce récit avec celui de Pandore : citez une ressemblance et une différence

10) Pourquoi, à votre avis, la Genèse est-elle un mythe ?

11) Trouvez une ressemblance et une différence avec le mythe de l’âge d’or
Paradis artificiels

12) Pourquoi est-il dangereux d’avoir la nostalgie du paradis perdu ? Quels sont les dangers à vouloir vivre dans un monde sans problème ?

13) Existe-t-il des paradis sur terre ? Te souviens-tu d’un moment où tu as été parfaitement heureux ?

La fin du Seigneur des Anneaux

	Rappel : A la fin du film, nous voyons que Frodon ne peut plus se réhabituer, après ce qu’il a vécu, au bonheur simple de la Comté. Il prend donc le bateau avec Gandalf et les elfes vers un autre monde.


14) Quelle est la différence entre le bonheur simple de la Comté et le bonheur qu’espère Frodon ?
Conclusion : les paradis
Le paysage paradisiaque varie parfois beaucoup d'une culture à l'autre. 
Le paradis Japonais, Amer, se situe au-dessus de la Terre, irrigué par le fleuve paisible qu'est la Voie lactée, et ressemble beaucoup à une vaste terre. 

Pour les Vikings, les guerriers morts au combat, après avoir festoyé parmi les dieux sous les plafonds d'or du Walhalla (ou Val-Hall), quitteraient la salle étincelante pour aller mener derrière Odin leur dernier combat, la bataille du Ragnarok.

Certaines traditions situent le paradis des âmes sur le même plan que la Terre. Un mythe slave mentionne un pays de délices sis vers l'Orient, par delà le lever du soleil, tandis que les îles celtes des bienheureux se trouvaient à l'ouest. Ces paradis ne peuvent généralement être atteints qu'après une traversée périlleuse. 
Les religions de l'antiquité et les religions révélées actuelles ont élaboré diverses formes de paradis. Mais ce qui leur est commun à toutes, c'est l'espoir en la vie éternelle des âmes bienheureuses, face aux dieux immortels. En Egypte, les troupeaux de bœufs célestes traversaient les champs éternels où tout existait en surabondance. Les Égyptiens espéraient revivre dans le Champ des roseaux, vision idéalisée de l'Egypte qu'ils connaissaient. Cette croyance se trouvait renforcée par la réapparition quotidienne du soleil, Rê. 
Les mondes célestes chrétiens sont des domaines où tous aspirent à l'union éternelle avec les anges devant le trône de Dieu. Ces mondes s'élevaient par degrés jusqu'à la béatitude suprême de la pure lumière. Quant au bouddhisme, il décrit avec magnificence les «paradis occidentaux» où les fidèles jouissent de la vie éternelle et d'une lumière infinie.

15) Quels sot les points communs entre tous les paradis ?

16) Comment atteint-on le Paradis ? Que faut-il faire pour le mériter ? Inspire toi du texte et de ce que tu sais de la religion catholique.
Correction des questions en classe

Prendre note sur feuille séparée.
Savoir qui on est : les mythes initiatiques 
Travail n° 7, /10 , compétence : comprendre, travail à réaliser par deux
Récits mythiques

La navigation de Bran

Bran est le fils de Febal, son nom signifie « corbeau ». Alors qu’il se repose à l’extérieur de son château, il entend un chant étrange, dont la voix lui vante les délices d'Emain Ablach, la Terre des Pommiers (symbole d’éternité), une île au milieu de l’océan. Bien qu’il soit entouré d’une nombreuse compagnie, il est le seul à entendre les vers de la messagère de l’Autre Monde. Ne pouvant résister à l’invitation magique, il se procure un bateau et s’en va avec « trois fois neuf » compagnons. Sur la mer, il est accueilli par un chant de Manannan Mac Lir, le dieu souverain du Sidh. La première île qu’ils abordent est occupée par des gens qui ne font que rire, et ne leur prêtent aucune attention ; un des marins débarque, il est aussitôt prit d’un rire frénétique, et refuse de remonter à bord. Enfin ils approchent de l’Île des Femmes (Tir na mBân), la reine lance un fil à Bran de façon à tirer le bateau, et tous débarquent. Toutes les femmes sont jeunes et magnifiques, chaque compagnon en choisit une, la reine se réserve Bran. Ils vivent là plusieurs « mois » dans une félicité totale.

Mais la nostalgie de l’Irlande commence à se répandre chez les hommes et Nechtan, fils du dieu Collbran, décide Bran à rentrer. La reine leur adresse une sévère mise en garde, mais ils passent outre. Arrivés sur les rivages d’Erin, personne ne les reconnaît, et eux-mêmes ne reconnaissent personne. Nechtan descend à terre, il se transforme en un tas de cendres. Bran qui a compris, reprend la mer pour une navigation sans fin.

	L’histoire de la navigation de Maelduin (mythologie irlandaise) et de Conle

	Voir documents


L’histoire des Argonautes (mythologie grecque)

Jason était le fils d'Éson, qui était le roi légitime de Iolcos, l'actuelle Volos en Magnésie (région de Thessalie), mais le trône avait été usurpé par le demi-frère d'Éson, Pélias.

Jason avait été mis à l'abri chez le centaure Chiron, qui s'occupa de son éducation. Un oracle avait prédit à Pélias qu'il serait tué par un descendant d'Éole (le mortel) qui se présenterait devant lui chaussé d'une seule sandale. Cette prophétie se réalisa lorsque Jason, devenu adulte, revint à Iolcos réclamer son héritage ; il avait perdu une sandale en aidant une vieille femme (la déesse Héra déguisée) à traverser le fleuve. Pélias promit de lui rendre son trône à condition qu'il retrouve d'abord la Toison d'or.

Jason s'embarqua sur l'Argo à Pagases avec cinquante des grands héros de la Grèce. À l'origine, ils devaient venir de Thessalie, patrie des Minyens, mais des conteurs tardifs ajoutèrent des héros appartenant à des époques et traditions différentes, tels que Héraclès. Parmi les héros qui auraient pris part à l'expédition se trouvaient Orphée, Pélée, Télamon, les Dioscures (Castor et Pollux), les Boréades (Calaïs et Zétès), Idas et Lyncée, Euphémos, Tiphys le pilote, Argos fils de Phrixos et Argos fils d'Arestor (qui construisirent le navire selon les traditions), Admète, Augias, et le fils de Nélée, Périclyménos. Acaste le rejoignit au dernier moment. D'autres sources citent encore comme membres de l'expédition Amphion, Tydée, Thésée, Amphiaraos d'Argos, Atalante (l'unique femme de l'expédition), Méléagre, Astérion, Actor, ...

Beaucoup de légendes décrivent les dangers que les Argonautes surmontent grâce aux vertus particulières de chacun.

Lorsque l'expédition arriva en Colchide, le roi Éétès se déclara prêt à donner la toison si Jason réalisait quelques exploits apparemment impossibles. Il devait par exemple atteler à une charrue deux taureaux aux sabots de bronze et dont les naseaux soufflaient le feu, labourer un champ et le semer avec les dents du dragon de Cadmos ; de ses dents surgiraient des hommes armés qui attaqueraient Jason. Grâce aux pouvoirs magiques de Médée, la fille du roi, qui était tombée amoureuse de Jason, le héros surmonta toutes ces épreuves. Jason, Médée et les Argonautes revinrent à Iolcos avec la Toison d'or et devient roi.

Le récit de l'expédition présente alors plusieurs variantes décrivant les aventures des Argonautes dans différentes parties de la Méditerranée et de la mer Noire.

Dans certaines légendes, les Argonautes reviennent en Grèce en rejoignant l'Océan, soit au nord, soit au sud, et ils pénètrent dans la Méditerranée par les Colonnes d'Hercule.

1) Quels sont les points communs entre les différents récits ? 

2) Que cherchent ceux qui partent naviguer ? Indique-le pour chaque conte.

3) Pourquoi cette recherche peut-elle symboliser la recherche du bonheur ?

4) A ton avis, pourquoi peut-on dire que ces contes sont initiatiques ?

5) Ecris ton propre récit de navigation. Essaye d’y exprimer en langage imagé ton propre parcours initiatique et ta propre recherche du bonheur.
BD : Thorgal et Rork
Thorgal Aegirsson est un Viking du Nord qui a été élevé dans le clan de Gandalf-le-fou.  Les origines de Thorgal sont troubles.  Découvert lorsqu'il n'était qu'un bébé (à l'intérieur d'une capsule spatiale), les Vikings décidèrent de le nommer Thorgal Aegirsson, envoyé du dieu de la foudre (Thor) et fils du géant de la Mer (Aegir), ne comprenant pas trop comment il a pu survivre à la tempête dans laquelle il a été recueilli.  Tout au long de ses aventures, il sera constamment déchiré entre le désir de mener une existence paisible avec sa femme (Aarica, fille de Gandalf), et la responsabilité d'être le dernier survivant d'une civilisation Terrienne très avancée mais qui fut décimée par une étrange maladie.

+ voir bds et documents apportés en classe
1) Quels sont les points entre Rork et Thorgal ?

2) Pourquoi ne sont-ils jamais tout à fait heureux ?

3) Que nous enseignent-il ?
Correction en classe

Prendre note sur feuille séparée
Synthèse 
Devoir n°2, /10, compétence : synthèse. Répondre sur feuille séparée. TRAVAIL INDIVIDUEL
Indique 10 choses qui ont été dites du bonheur. Pour chaque chose que tu cites, indique le mythe ou le texte qui y correspond.

Une histoire à comprendre : « Ce qui ne peut mourir » de Clarissa Pincola Estès
Devoir n° 3 : lire l’histoire à domicile
Travail n°8, /10, compétence : synthèse, travail à réaliser par deux sur feuilles séparées

1) En quoi cette histoire peut-elle être considérée comme un mythe ?

2) Quelle est la leçon à tirer de cette histoire ?

3) En quoi peut-on la rapprocher des Béatitudes ?

4) Es-tu d’accord avec la signification de ce mythe ? Donne deux arguments pour expliquer ton avis.

Conclusion après débat avec la classe : 

Chapitre 2 : Dieu et le mal

La Guerre des Etoiles : analyse du film « la revanche des Siths » 

Vision en classe du film de Georges Lucas : Starwars, épisode III, La revanche des Siths

Analyse du film

Travail n° 9, /10, compétence : poser une question d’existence, travail à réaliser par groupes sur feuille séparée.
1) Le film décrit comment Anakin Skywalker devient peu à peu Darth Vader. Comment le cinéaste montre-t-il le changement ? (Lumière ? Musique ? Regards ? Angles de prise de vue ?)

2) Dans le film, quelle est la principale différence entre les Jedis et les Siths ? Qu’est-ce qu’un Sith fera et qu’un Jedi ne fera pas ?

3) Trouve une comparaison avec une situation historique ou actuelle

4) Qu’est-ce que faire le bien pour Georges Lucas ? Qu’est-ce que faire le mal ?

Mise en commun avec la classe et informations supplémentaires

Le changement entre Anakin Skywalker et Darth Vader est montrée par : 

Un Jedi refusera toujours de : 

Faire le mal, c’est : 

Faire le bien, c’est : 

Deux comparaisons historiques

Harry Potter et le Seigneur des Anneaux 

Rappel des deux histoires

Résumé oral fait en classe

Analyse des deux oeuvres
Travail n° 10, /10, compétence : comprendre, travail à réaliser par groupes sur feuilles séparées.
1) Qui dans le Seigneur des Anneaux et qui dans Harry Potter peut-on comparer à Darth Vader dans Star Wars ?

2) Qu’est-ce qui oppose Gandalf à Sauron et Saroumane ? Qu’est ce qui oppose Dumbledore à Lord Voldemort ? Que font Sauron, Saroumane et Voldemort, et que ne font pas Gandalf et Dumbledore ?

3) Quelles sont les ambitions de Sauron ? Comment veut-il y arriver ? 

4) A la fin de l’histoire, Frodon ne veut plus jamais porter d’épée. Que signifie ce geste ?

5) Quelle est la force de Frodon ?

6) Pourquoi Gandalf pensait-il qu’il ne fallait pas tuer Gollum ?

7) Quelles sont les implications morales de ces deux histoires ? Donnez deux exemples.

Correction et informations supplémentaires

Correction des questions : prendre note sur feuilles séparées

Autres informations : 
1) Similitudes entre les personnages de Gandalf et de Dumbledore : 
2) Racines grecques et latines
3) Racines celtiques et germaniques
4) Racines bibliques
5) Racines historiques
Les autres œuvres fantastiques 

Travail n° 11, /10, travail à réaliser par groupes sur feuilles séparées, compétence : comprendre.
1) Les Chroniques de Narnia de C.S. Lewis
· Voici l’affiche du film « Le Monde de Narnia, chapitre 1 ». Elle représente le lion Aslan et une vision de Narnia sous la glace. Prends le dictionnaire des symboles p. 138 et 188. Que signifie le lion ? Que signifie la glace ? Où est le bien ? Où est le mal ? Pourquoi ?

[image: image1.jpg]



· Lewis décrit la création du monde de Narnia dans « Le Neveu du Magicien ». Compare cette création du monde avec la Genèse. Quels sont les points communs (2)? Quelles sont les différences (2) ?

	Texte de la Genèse
	Création de Narnia

	 Au commencement, Dieu créa les cieux et la terre. 
 La terre était informe et vide: il y avait des ténèbres à la surface de l'abîme, et l'esprit de Dieu se mouvait au-dessus des eaux. 
 Dieu dit: Que la lumière soit! Et la lumière fut. 
 Dieu vit que la lumière était bonne; et Dieu sépara la lumière d'avec les ténèbres. 
Dieu appela la lumière jour, et il appela les ténèbres nuit. Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le premier jour. 
Dieu dit: Qu'il y ait une étendue entre les eaux, et qu'elle sépare les eaux d'avec les eaux. 
 Et Dieu fit l'étendue, et il sépara les eaux qui sont au-dessous de l'étendue d'avec les eaux qui sont au-dessus de l'étendue. Et cela fut ainsi. 
 Dieu appela l'étendue ciel. Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le second jour. 
 Dieu dit: Que les eaux qui sont au-dessous du ciel se rassemblent en un seul lieu, et que le sec paraisse. Et cela fut ainsi. 
Dieu appela le sec terre, et il appela l'amas des eaux mers. Dieu vit que cela était bon. 
 Puis Dieu dit: Que la terre produise de la verdure, de l'herbe portant de la semence, des arbres fruitiers donnant du fruit selon leur espèce et ayant en eux leur semence sur la terre. Et cela fut ainsi. 
 La terre produisit de la verdure, de l'herbe portant de la semence selon son espèce, et des arbres donnant du fruit et ayant en eux leur semence selon leur espèce. Dieu vit que cela était bon. 
 Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le troisième jour. 
 Dieu dit: Qu'il y ait des luminaires dans l'étendue du ciel, pour séparer le jour d'avec la nuit; que ce soient des signes pour marquer les époques, les jours et les années; 
 et qu'ils servent de luminaires dans l'étendue du ciel, pour éclairer la terre. Et cela fut ainsi. 
 Dieu fit les deux grands luminaires, le plus grand luminaire pour présider au jour, et le plus petit luminaire pour présider à la nuit; il fit aussi les étoiles. 
 Dieu les plaça dans l'étendue du ciel, pour éclairer la terre, 
 pour présider au jour et à la nuit, et pour séparer la lumière d'avec les ténèbres. Dieu vit que cela était bon. 
 Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le quatrième jour. 
 Dieu dit: Que les eaux produisent en abondance des animaux vivants, et que des oiseaux volent sur la terre vers l'étendue du ciel. 
 Dieu créa les grands poissons et tous les animaux vivants qui se meuvent, et que les eaux produisirent en abondance selon leur espèce; il créa aussi tout oiseau ailé selon son espèce. Dieu vit que cela était bon. 
 Dieu les bénit, en disant: Soyez féconds, multipliez, et remplissez les eaux des mers; et que les oiseaux multiplient sur la terre. 
 Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le cinquième jour. 
 Dieu dit: Que la terre produise des animaux vivants selon leur espèce, du bétail, des reptiles et des animaux terrestres, selon leur espèce. Et cela fut ainsi. 
 Dieu fit les animaux de la terre selon leur espèce, le bétail selon son espèce, et tous les reptiles de la terre selon leur espèce. Dieu vit que cela était bon. 
 Puis Dieu dit: Faisons l'homme à notre image, selon notre ressemblance, et qu'il domine sur les poissons de la mer, sur les oiseaux du ciel, sur le bétail, sur toute la terre, et sur tous les reptiles qui rampent sur la terre. 
 Dieu créa l'homme à son image, il le créa à l'image de Dieu, il créa l'homme et la femme. 
 Dieu les bénit, et Dieu leur dit: Soyez féconds, multipliez, remplissez la terre, et l'assujettissez; et dominez sur les poissons de la mer, sur les oiseaux du ciel, et sur tout animal qui se meut sur la terre. 
 Et Dieu dit: Voici, je vous donne toute herbe portant de la semence et qui est à la surface de toute la terre, et tout arbre ayant en lui du fruit d'arbre et portant de la semence: ce sera votre nourriture. 
 Et à tout animal de la terre, à tout oiseau du ciel, et à tout ce qui se meut sur la terre, ayant en soi un souffle de vie, je donne toute herbe verte pour nourriture. Et cela fut ainsi. 
 Dieu vit tout ce qu'il avait fait et voici, cela était très bon. Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le sixième jour.

	Le lion allait et venait sur cette terre aride en pousuivant un nouveau chant, plus doux et plus rythmé que celui qui avait permis de convoquer le soleil et les étoiles. À mesure qu'il se déplaçait au rythme de cette mélodie délicate et flottante, la vallée se recouvrait d'une herbe verdoyante qui jaillissait sous ses pas comme l'eau vive et s'étendait sur les flancs des coteaux comme une onde. L'herbe grimpait ensuite au pied des montagnes, couvrant ce nouveau monde d'un manteau de douceur de plus en plus étendu.

Une brise légère se mit à faire ondoyer l'herbe et d'autres éléments apparurent. Une bruyère sombre vint tapisser les versants les plus élevés. Des taches d'un vert plus fort et plus vif surgirent dans la vallée. Digory ignorait ce que c'était jusqu'au moment où l'une d'elles apparut suffisamment près de lui. C'était une petite chose piquante dont jaillissaient des douzaines de bras de couleur verte, poussant d'un centimètre environ toutes les secondes. Très vite Digory fut cerné de dizaines de ces pousses, et quand elles eurent atteint à peu près sa taille il comprit enfin ce que c'était. « Des arbres ! » s'exclama-t-il. 


2) Da Vinci Code de Dan Brown

· Dan Brown présente son livre comme un roman historique apparenté aussi au fantastique. D’après les documents (critiques trouvées sur Internet), explique pourquoi ce n’est pas le cas.
· A ton avis, quelles sont les règles à respecter dans un roman historique ? Et dans la littérature fantastique ?

3) Conclusion
· Cite 4 choses que tu as apprises de ce cours sur la littérature fantastique.
Synthèse : le Mal dans la littérature fantastique 

Travail n° 12, /10. Compétence : synthèse. Travail à réaliser par deux sur cette feuille.
Nous avons accordé beaucoup d’importance au Mal dans la littérature fantastique. Nous allons essayer maintenant de créer une théorie de ce que nous savons. Réponds aux questions suivantes.

1) Les racines du fantastique
Les racines historiques
Avec l’aide du cours du premier trimestre, relie chaque épisode fantastique à un épisode historique.

	Palpatine se fait attribuer par le Sénat Galactique les pleins pouvoirs pour résoudre la crise. Il devient empereur.
	O…O
	Au Moyen-Age, le vassal prête un serment à son Suzerain, qu’il doit défendre en cas de guerre, même au prix de sa vie.

	Pippin prête serment à Dénéthor, régent du Gondor, et lui doit obéïssance
	O…O
	Hitler veut une race aryenne pure et cherche à détruire les Juifs

	Sauron de Mordor prépare ses armées d’orques comme des machines de guerre pour qui la mort ne doit pas avoir d’importance : il faut créer un ordre nouveau
	O…O
	Le Sénat Romain vote à Jules César les pleins pouvoirs pour arrêter la guerre civile. Il est nommé dictateur à vie alors que la constitution romaine prévoit que les pouvoirs d’un dictateur ne peuvent pas durer plus de 6 mois.

	Voldemort et les mangemorts veulent créer une race pure et rejettent ceux qui ont du sang moldu
	O…O
	Hitler conduit ses armées en Russie. Il ne compte pas les morts, il veut créer un ordre nouveau et une race surhumaine. 


Les racines scientifiques

Relie chaque découverte scientifique avec un épisode fantastique

	La relativité
	O…O
	Des soldats sont multipliés pour détruire les armées droïdes

	La conquête spatiale
	O…O
	Darth Vader détruit une planète d’une simple fusée envoyée de l’étoile noire (épisode IV)

	Le clonage
	O…O
	Dans la bd « Le Scrameustache », il est possible de parcourir de très longues distances en dépassant la vitesse de la lumière.

	Les armes de destruction massives
	O…O
	Les astronefs terriens atterrissent sur Ténébreuse pour commercer avec les indigènes


2) Le mal vient-il de l’homme ?

Dans le cours du premier trimestre, trouve un exemple où le mal est un choix individuel

3) Le mal vient-il de forces extérieures à nous ?

Dans le chapitre 2, trouve un exemple de force du mal

4) Le mal vient-il de la société ?

Trouve deux exemples montrant que la société en elle-même peut être mauvaise

-

-

5) Le mal vient-il de Dieu ?

A ton avis, le mal peut-il venir de Dieu ? Justifie ta réponse par un argument.

6) Le péché originel

La question du mal pose aussi la question du péché originel. 

· Qu’est-ce que le péché originel, à ton avis ?
· Donne trois exemples de problèmes qui existaient avant ta naissance mais que tu dois résoudre maintenant.

-

-

-

7) Définition du mal
D’après l’ensemble du cours, donne ici quatre choses que tu as apprises sur le mal.

-

-

-

-

D’après l’ensemble du cours, écris ici ta propre définition du mal.

Correction
Prendre note sur feuilles séparées.
Intégration : le Mal dans les mythologies plus anciennes

Travail n° 13, /10. Compétence : synthèse. Travail à réaliser par groupes sur feuilles séparées.
Seth et la mythologie égyptienne
Seth est une divinité guerrière de la mythologie égyptienne.

C'est l'un des dieux les plus complexes ; Les mythes relatifs à Seth le dépeignent comme un dieu ambitieux, comploteur, manipulateur, quand il ne se résume pas tout simplement à un assassin. Bien peu de vertus donc à l'actif de ce dieu que Rê défendit contre l'avis de toute sa famille. La protection de Rê venant du fait que Seth est le protecteur du Soleil.

Seth est associé à deux grands mythes : héliopolitain qui le met en scène avec Rê ; et le mythe osirien où il se fait assassin de son frère Osiris (Ausare). Les ruses dont il fait preuve, le procès auquel il se trouve confronté, tout dans sa vie fait de lui un dieu au profil très humain.

Par Seth grondent les orages, il s'oppose toujours à l'harmonie des choses et des arrangements, il est la force brûlante, capable de détruire toute forme de vie. De son père Geb, il a reçu la terre stérile, tandis que son frère Osiris bénéficiait des sols fertiles. On l'appelle aussi le « dieu rouge », dieu du tonnerre, de la foudre et du désordre, dieu du désert et de l'aridité, des pays étrangers : les Égyptiens s'en méfiaient beaucoup et le vénéraient.

Il a été aussi vu comme un dieu bénéfique représentant la force et l'énergie, défenseur du monde contre Apophis le serpent, le Mal incarné. Les personnes aux cheveux roux (notamment Ramsès II, quoique cette couleur puisse avoir été obtenue par le henné) ou châtains étaient considérés de son obédience. D'autres Égyptiens lui vouaient des cultes secrets qui exigeaient des sacrifices humains, ces sectes ont toujours été maudites et poursuivies par Pharaon. Dans un certain sens, le christianisme a récupéré Seth sous le nom du « diable ».

1) Quels sont les points communs entre la personnalité de Seth et celle des personnages mauvais que nous avons vus ? (trouvez-en 3)
2) Seth est-il cependant réellement mauvais ? Pourquoi ? Donnez deux arguments.
Et chez les Chrétiens ?

	Similis ero Altissimo : « Je m’égalerai au Très-Haut », telle était la faute de Satan. Une nature spirituelle ne peut pécher contre la chair, elle ne peut pécher que contre l’esprit. Or, la jalousie est un péché contre la chair – mais pas l’orgueil, classé n° 1 au top 50 des péchés mortels. D’où vient cet orgueil symbolique ? Les hypothèses varient. Car Satan, Séraphin de première classe, est loin d’être un imbécile. Il est même sublimement intelligent…

extrait de « archives des anges »


1) Qu’est-ce donc le mal absolu pour un chrétien ?
2) Qu’est-ce que cela entraîne comme conséquences de se prendre pour Dieu ?

3) Réflexion : ne pas reconnaître de Dieu ni de maître, est-ce un péché d’orgueil ? Donnez trois arguments.

Correction et débat en classe

Noter sur feuille séparée.
Partie 2 : approche philosophique 

La philosophie, c’est…

Chapitre 3 : Questions de fin de vie

Euthanasie ou soins palliatifs ? 

Projection en classe d’un documentaire sur les soins palliatifs.

Analyse de la situation en Belgique

Travail n° 14, /10, compétence : poser une question d’existence, travail à réaliser par groupes sur feuilles séparées.

Les soins palliatifs

Définition

Il s’agit de donner au patient des soins qui visent non plus à le guérir, mais à bien vivre ses dernières semaines, par un accompagnement médical (contre la douleur, ect) et psychologique, jusqu’à la mort du patient.

Où ?

· Dans des maisons de soins spécialisées, par exemple l’hôpital St François à Namur. Dans ces endroits, la qualité des soins est garantie, ainsi qu’un accompagnement rapproché. 

· A domicile. Le patient peut rester près de sa famille

· A l’hôpital

· Dans une maison de repos

Quand ?

Exclusivement quand il n’y a plus rien d’autre à faire.

Pourquoi ?

Le but des soins palliatifs est le même à l’origine, que celui de l’euthanasie : il s’agit du droit à mourir dans la dignité et sans souffrances. Mais là où les deux diffèrent, c’est que l’euthanasie abrège la vie du patient, sans autre forme d’aide, tandis que les soins palliatifs procurent un véritable accompagnement. La personne est véritablement entourée et aidée.

Qui

Des médecins, des infirmières, des assistantes sociales, des psys, mais aussi des bénévoles, car les moyens accordés aux soins palliatifs sont très (trop faibles).

A savoir
Quand on met les mourants dans une unité de soins palliatifs, la demande d’euthanasie descend de 70 pour 100 à 3 pour 100.

L’euthanasie
La Belgique est, après les Pays-Bas, le 2e pays au monde à avoir dépénalisé l'euthanasie. Le droit de mourir dans la dignité et la loi ne font pas partout +bon ménage. En Belgique, à la Chambre, le projet a été voté par 86 oui, 51 non et 10 abstentions et il exprime, même s'il est imparfait, la reconnaissance du droit fondamental de chaque être humain de rester maître de ses choix de vie et de mort.

Contours de la dépénalisation
L'euthanasie est définie comme étant l'acte, pratiqué par un tiers, qui met fin intentionnellement à la vie d'une personne à la demande de celle-ci.
La demande peut être formulée sur le moment même ou de manière anticipée.
Cet acte est constitutif d'infraction sauf s'il est pratiqué par un médecin dans le respect de certaines conditions et selon une procédure définie.

Le patient est conscient au moment de sa demande
Trois conditions :
1. le patient est majeur (ou mineur émancipé) capable et conscient au moment de sa demande;
2. celle-ci est formulée de manière volontaire, réfléchie et répétée et ne résulte pas d'une pression extérieure; 
3. le patient se trouve dans une situation médicale sans issue et fait état d'une souffrance physique ou psychique constante et insupportable qui ne peut être apaisée et qui résulte d'une affection accidentelle et pathologique grave et incurable.


Comparaison

1) Quels sont les avantages et les inconvénients des deux méthodes ?

2) Quel est votre point de vue ? (Si les avis du groupe divergent, écrivez tous vos avis à la suite les uns des autres)

3) Que pensez-vous des soins palliatifs tels qu’ils sont présentés dans la vidéo ?

Témoignages

Témoignage d’une bénévole dans une unité de soins palliatifs

Mon implication bénévole à La Rose des vents est riche en enseignements. Les personnes que j’ai accompagnées et celles que j’accompagne présentement m’ont appris à vivre intensément le quotidien et le moment présent. Ces personnes, en posant les vraies questions, m’ont permis de voir l’essentiel de la vie et par conséquent d’être le plus authentique possible. J’ai aussi découvert à travers eux toutes les forces, souvent insoupçonnées, que chaque personne possède. 

J’ai développé encore mieux ma capacité d’écoute afin de véritablement entendre et comprendre tout ce que l’autre vit et ressent. J’ai aussi appris l’humilité dans le geste le plus simple : aider à boire de l’eau, laver un visage, sourire à la personne, tenir la main, accepter les remerciements pour ces gestes qui me semblent comme allant de soi. Et prendre conscience combien il est important pour ces personnes de pouvoir dire « merci ». 

Les relations intenses développées au fil de ces accompagnements m’énergisent au plus haut point et me permettent de définir plus exactement mes valeurs, de mieux goûter la vie et ce qu’elle m’apporte et de découvrir les ressources incroyables que nous pouvons développer dans des moments difficiles.

Témoignage d’un médecin ayant pratiqué une fois une euthanasie illégale

Soigner la maladie, soulager la douleur, accompagner la fin de vie d’un patient. Infirmier dans le service d’oncologie d’un grand hôpital parisien, Frédéric (1) avait témoigné, il y a huit mois dans nos colonnes (lire l’Humanité du 20 janvier dernier) de son quotidien professionnel. Entre-temps, rien n’a changé. Toujours une cinquantaine de décès par an à gérer. Souvent dus au cancer. Au-delà des soins se nouent des liens particuliers entre le malade et le soignant. " Un jour, témoin de relations familiales intenses ; un autre, confident des derniers instants. " Dans ce contexte survient parfois une " demande de mort ". Deux fois pour Frédéric. " Il faut alors s’interroger sur ce que cache cette sollicitation. Souvent, il s’agit plus d’une peur, d’une angoisse que l’on peut apaiser. " Pourtant, Frédéric a déjà " poussé la seringue ". Il raconte : " Quand je suis entré dans la chambre, la patiente, atteinte d’une tumeur cérébrale, venait de tomber dans le coma. Elle se noyait dans son sang à cause d’une hémorragie. À son frère présent, j’ai expliqué ce qui se passait et ce que j’allais faire. Je lui ai proposé de sortir, il est resté. Plus tard, il m’a remercié. " Réflexion faite, Frédéric n’oublie pas son rôle : " Soigner. Mais dans l’urgence et en concertation, j’ai abrégé une souffrance inutile. "

1) Quelles sont les motivations d’agir de ces deux personnes ? 

2) Vous sentez-vous interpellé par un éventuel bénévolat dans ce domaine ?

3) A la place du médecin, qu’auriez-vous fait ?

Que feriez-vous si : 
	si….
	Vous choisiriez… Pourquoi ?

	On vous propose le choix entre soin palliatif et euthanasie ?
	

	Vous étiez en vie et sans souffrance mais que vous n’étiez plus autonome ?
	

	Si vous deviez décider pour quelqu’un que vous aimez entre soins palliatifs et euthanasie ?
	

	Si l’un de vos proches demandait à mourir ? 
	

	Si l’un de vos proches souffre d’une maladie incurable ?
	


Les mourants et ceux qui restent : le travail du deuil (Elisabeth Kübler Ross) 

Le Docteur Elisabeth Kübler-Ross, psychiatre, ancien professeur de médecine du comportement à l'université de Charlottesville en Virginie (USA), a ouvert la voie de l'accompagnement des mourants. Elle est à l'origine des premiers écrits sur le deuil et a contribué à faire naître le mouvement des soins palliatifs.
Les idées de Mme Kübler-Ross
1. Le contexte de l’époque

Travail n° 14, /10, compétence : comprendre, travail à réaliser par deux, répondre aux questions sur feuilles séparées.
2. Les 5 étapes du deuil

	1. La négation (" C'est impossible ! ")
Dans le cas d'une séparation ou de la perte d'un proche, tu peux avoir tendance à nier ce qui arrive. Tu ne veux pas croire que c'est vrai. Dis-toi qu'il est normal d'être sous le choc et de ne pas avoir d'émotions sur le coup.
2. La colère (" L'autre n'avait pas le droit de partir ! ")
À ce moment, tu ressens beaucoup de colère, de frustration, d'injustice et d'incompréhension. Tu perçois le départ ou la perte de l'autre comme une trahison et un abandon. Tu peux avoir tendance à déplacer ta colère sur tes amis, ta famille. 
Être en colère, c'est normal. Par contre, l'agression verbale ou physique d'autres personnes n'est pas un moyen acceptable pour exprimer ta colère. En parler, pleurer de rage : voilà qui est acceptable !
3. La culpabilité (" C'est trop difficile, je ferais n'importe quoi pour que l'autre revienne ! ")
À cette étape, tu espères que l'autre reviendra, tu hésites, tu te sens coupable. Il peut t'arriver de regretter beaucoup de choses, de croire que tu as tous les torts (exemple : " C'est de ma faute, j'aurais dû lui dire avant que je l'aimais… "). Mais la culpabilité ne changera rien à la situation. Tu n'as du pouvoir que sur toi-même. Pour cette raison, il est important que tu penses à toi et que tu regardes droit devant.
4. La tristesse (" Je n'ai plus le goût de rien… ")
Tu es triste, en proie au malheur et tu pleures beaucoup. Tu as l'impression d'avoir perdu une partie de toi-même, et c'est normal. Tout est une question d'équilibre ; il est important de t'accorder du temps pour pleurer, mais tu dois aussi continuer tes activités afin de te changer les idées. Tu ne dois pas perdre de vue toutes les personnes que tu aimes et qui sont encore autour de toi. 
5. L'acceptation (" J'y pense encore parfois, mais je m'en sors. ")
Enfin, tu acceptes la perte de l'être cher. En l'acceptant, tu es capable de garder les beaux moments mais aussi les moins bons. Tu commences à avoir plus confiance en toi, tu te sens mieux et l'avenir ne semble pas aussi noir qu'avant. Tu as de nouveaux rêves, tu es capable d'avoir du plaisir. Tu constates que cette épreuve peut te renforcer.


1) Quelles sont les cinq étapes du deuil ? Donne un exemple de réaction pour chacune d’entre elles (exemples différents du texte)

2) A ton avis, comment peut-on aider quelqu’un à arriver au stade de l’acceptation ? Donne deux idées.

3) Quand on annonce à une personne qu’elle va mourir, elle passe par des étapes plus ou moins semblables. Reprenez les 5 étapes en expliquant comment elles peuvent s’adapter à ce cas.
3. A propos de la mort et de la vie

	 Des années durant, j'ai été poursuivie par une réputation exécrable, par des gens qui me considéraient comme la Dame des " Derniers instants de la vie " (son premier ouvrage). Ils pensaient qu’avoir passé plus de trois décennies à poursuivre des recherches sur la mort et la vie après la mort me rendait automatiquement experte en la matière. Je crois qu'ils sont à côté de la question. Le seul fait indéniable concernant mon travail, a trait à l'importance de la vie. J'ai toujours dit que la mort peut constituer l'une des plus grandes expériences que l'on puisse connaître. Si vous vivez chaque jour de votre existence dans la droiture, alors vous n'avez rien à craindre d'elle. Peut-être ce livre, qui est certainement mon dernier, éclaircira-t-il ce point. Il suscitera sans doute également quelques questions nouvelles et pourra peut-être même en fournir les réponses. "


4) Comment Mme Kübler Ross envisage-t-elle la mort ? Etes vous d’accord avec elle ? Donnez deux arguments.

	J’ai retenu ces trois phrases dans l’introduction de son ouvrage :

" Tout le monde traverse des difficultés dans la vie; plus vous en aurez, et plus vous apprendrez et évoluerez " 

Voilà qui est encourageant si ce n’est pas totalement désespérant, cela dépend du point de vue que l’on adopte bien sûr! 

" L’adversité ne peut que vous rendre plus fort "

" Dès lors que vous aurez appris vos leçons, la douleur disparaît."


5) Etes-vous d’accord avec cela ? Donnez deux arguments.

Correction : prendre notes sur feuilles séparées.
L’être et le temps (Heidegger) 

Compréhension en classe (noter sur feuilles séparées)
Comment, selon Heidegger, la majeure partie des gens envisagent-ils la mort ?

Pourquoi les gens réagissent-ils comme ça ?

Quelle est, selon Heidegger, la bonne attitude face à la mort ? 
Exercice de commentaire 

Travail n° 16, /10, comprendre. Travail à effectuer par deux sur feuilles séparées.

1) En quoi est-il important d’être libre pour la mort ? Résume en quelques lignes ce que dit Heidegger à ce propos.

2) Es-tu d’accord avec cela ? Explique ton point de vue en une demi page.
Correction
Pour Heidegger, il est important d’être libre pour la mort car : 

Le deuil tout au long de la vie 

Travail n° 17, 10, poser une question d’existence, travail à réaliser par groupes sur feuilles séparées.
1) Dans le langage courant, « faire son deuil » n’est pas toujours employé lorsqu’on parle des morts. Relevez trois cas de deuils qui n’ont rien à voir avec la mort.

2) Appliquez les 5 étapes du deuil découvertes par Kübler Ross à l’un de ses exemples, en détaillant comment la période de deuil peut se passer.
3) La société a établi des habitudes, des aides pour les personnes qui vivent un deuil. Expliquez l’une de ces aides.

Correction

Prendre notes sur feuilles séparées.
Synthèse 

Travail n° 18, /10 : compétence : synthèse, travail à réaliser par deux.

Cite dix choses que tu as apprises dans ce chapitre
Aide chrétienne au travail de deuil

Travail n° 19, /10 : compétence : comprendre. Travail à effectuer par deux sur feuilles séparées.
· Lors des chapitres précédents nous avons vu plusieurs choses concernant le deuil, notamment les rites qui existent afin de surmonter les principaux deuils de l’existence. Qu’est-ce qui dans la religion chrétienne correspond à cela ?

Correction

Prendre notes sur feuilles séparées.
Chapitre 4 : La dimension économique et politique du développement

Compréhension du système capitaliste 

Schéma explicatif à noter sur feuilles séparées.

Quelques définitions : 

Une action, c’est : 

Un actionnaire, c’est : 

Une entreprise, c’est : 

Un dividende, c’est : 

Le communisme, c’est : 

L’OMC, c’est : 

Le FMI, c’est : 

Débat en classe.

D’où vient le capitalisme ? (Weber, Hirshmann) 

Les idées


Weber et l’éthique protestante

Le catholique par rapport au péché

Le protestant luthérien par rapport au péché

Le protestant calviniste par rapport au péché

Réaction du protestant calviniste face à l’angoisse que cela procure

Quelles sont pour lui les preuves de salut ? 

En quoi cela entraîne le capitalisme ? 


Hirshmann et la théorie des passions compensatrices

Quelle est l’idée du Moyen Age par rapport aux métiers d’argent ?

Selon Hirshmann, cette idée a changé à cause d’une théorie : 

Travail de compréhension

Travail n° 19, /10, compétence : comprendre, travail à effectuer en groupe sur feuilles séparées.

1) Résume la théorie de Weber et celle de Hirshmann

2) Es-tu convaincu par cette théorie ? Donne deux arguments pour étayer ta réponse.
Correction

Prendre notes sur feuilles séparées.
Forces et faiblesses des modes de vivre ensemble (Aristote, Thomas d’Aquin, Hobbes, Rousseau) 

Analyse de la société moderne 

Synthèse 

Documentaire « l’autre mondialisation »
Chapitre 5 : intériorité et action
Pour quoi serais-tu prêt à donner ta vie ? 

L’engagement des Anciens : Pythagore, Socrate, Diogène et les Stoïciens 

Panorama médiéval : St Bernard, Maïmonides et Averroès 

Qui suis-je (Descartes) et que dois-je faire ? (Kant) 

Un exemple chrétien : Monseigneur Roméro (film) 

Synthèse 

Réfléchir et agir
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